Intervention EELV - Vœu « Un bateau pour Gaza »

Au-delà de l’indignation face à la situation humaine et humanitaire insupportables que vivent les habitants de Gaza  il nous semble que c’est d’abord à  la passivité de la communauté internationale que s’attaque cette deuxième  flotille pour la liberté, et que c’est à une bataille médiatique essentielle que nous participons. Selon la formule de la députée européenne Nicole Kiil Nielsen qui sera sur le  bateau c’est « la société civile qui prend les choses en main », face à l’échec de la diplomatie internationale depuis plus de vingt ans.  Dans un article d’un journal Palestinien daté d’hier une journaliste  qui a vécu l’opération « Plomb durci » raconte : Le jour du cessez le feu, le médecin, chef du service des grands brûles s’est mis la tête dans les mains et a dit : « pendant 22 jours le monde a regardé et aucun pays n’a même essayé d’arrêter le massacre » Et elle poursuit : « il pourrait bien, aujourd’hui encore se mettre la tête dans les mains alors que beaucoup d’entre nous ont arrêté même de regarder » 

. L’état des lieux tel que dénoncé A LA FOIS par des Juifs et des musulmans de France ( par NABIL ENNASRI  président du CMF et Pierre STAMBOUL membre du bureau national de l’UJFP) est simple : « Il est permis à un Etat d’asphyxier  tout un territoire sans que les gouvernements du monde occidental s’en émeuvent ! »

Cette stratégie  de la punition collective  relève pourtant du crime de guerre selon nombre d’observateurs  internationaux, et elle est aussi  d’une incommensurable et suicidaire  bêtise parce qu’en bloquant GAZA elle bloque tout espoir de paix et  que les Israéliens  en payent eux aussi le prix exorbitant.

 Ce sont quatre Prix Nobel de la Paix qui  se sont adressé lundi au secrétaire des Nations Unies  pour l’exhorter à utiliser ses bons offices afin de garantir la libre circulation  des bateaux et  faire respecter le Droit.  Bateaux qui, rappelons-le, ne transportent que des biens humanitaires tels que des jouets, de l’équipement médical, du ciment ou du matériel éducatif et dont l’action s’inscrit dans un cadre international et résolument non violent.

